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Une nuit à la belle étoile

COLLABORATION SPÉCIALE KARINE TRUDt

Un homme d’une soixantaine d’années de Baie-Comeau a passé une drôle de nuit dimanche.
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Vers 23 h20, son véhicule a carrément manqué le virage donnant accès au pont de Manic 1 pour se retrouver dans 
le ravin près de la rivière Manicouagan, une quinzaine de mètres plus bas. Ce n’est que 12 heures plus tard, soit 
hier midi, qu’un employé de la compagnie hydroélectique Manicouagan, située tout près, a aperçu la voiture et 
avisé les policiers. L’homme a été conduit au Centre hospitalier régional de Baie-Comeau où il a été traité pour 
des blessures mineures. Selon la police de Baie-Comeau, l’homme s’est probablement endormi au volant, car il 
n’y a aucune trace de freinage à proximité du ravin. S. P.

Congédiée 
pour ses 

cheveux rasés
Le cégep affirme qu’il 

n’a pas tenu compte du 
look de la stagiaire

Steeve Paradis 
Collaboration spéciale

■ BAIE-COMEAU — Une stagiaire en technique d education spécia­
lisée du cégep de Baie-Comeau prétend avoir été remerciée de son 
stage en raison de son look différent de la norme et cette situation ris­
que de lui coûter cher.

GASPE

Un éditorial se fait dérangeant
Bernard Bélanger 

Collaboration spéciale

■ GASPÉ — « Gaspésiens, êtes-vous écœurés d’être clochards ? » Tel 
était le message véhiculé sur deux affiches géantes qui avaient été ins­
tallées au centre-ville de Gaspé durant la nuit de dimanche à hier. Dès 
8 h 30, des employés du ministère des Transports avaient enlevé les af­
fiches qui avaient été posées directement sur ses propres panneaux.
Le texte, qui n’a pas manqué 
de surprendre les automobi­
listes plus matinaux, faisait 
effectivement référence à un 
éditorial signé par l’homme 
d’affaires Gaston Langiais et 
publié au cours de la fin de 
semaine dans l’hebdomadai­
re Xa Péninsule, à Gaspé.

Dans un texte à la fois sarcastique et 
incisif, M. Langiais invite les Gaspé­
siens à se réveiller, à sortir de leur lé­
thargie et surtout à cesser de se com­
porter en quêteux et en gueux. «La 
Gaspésie appauvrie et à genoux, écrit 
M. Langiais dans son propos, ne sera ja­
mais autre chose qu’un clochard éva­
noui à la Place Ville-Marie de Mont­
réal. » Dénonçant les hauts fonctionnai­
res de planifier sournoisement l’effon­
drement économique et social de la 
Gaspésie, l’homme d’affaires gaspésien

n’est pas plus tendre envers 
les siens. «Les Gaspésiens, 
affirme-t-il, se sont endormis 
profondément sur le lit des 
grandes promesses faites au 
temps de TARDA et du 
BAEQ. Je préfère admettre 
qu’ils sommeillent toujours 
plutôt que de parler de fata­

lisme ou de fierté perdue. Présentement 
en Gaspésie, poursuit M. Langiais, peu 
de projets de développement, si impor­
tants soient-ils, pourront éviter la ta­
blette sur laquelle ils vont s’empoussié- 
rer. En plus, la prolifération des orga­
nismes locaux et régionaux chargés 
d’étudier nos dossiers, a pour effet pre­
mier d’agrandir les tablettes. »

Pour que la Gaspésie se sorte de son 
marasme économique, Thomme d’af­
faires connu pour son franc-parler sug­
gère la création d’un « commando for­

mé de personnes capables de se tenir 
debout et convaincues qu’il faille chan­
ger ce régime répugnant. (...) La pre­
mière grande tâche sera sans doute de 
secouer vigoureusement les Gaspé­
siens de leur léthargie ». Par après, il 
propose au commando de trouver des 
moyens pour se faire entendre et des 
méthodes efficaces pour négocier.

Interrogé au sujet des placards ins­
tallés durant la nuit à deux endroits 
du centre-ville, M. Langiais précise 
qu’il n’a rien à voir avec ce geste. Il se 
dit toutefois très heureux que ses pro­
pos puissent faire bouger des choses 
et réveiller des gens. « Peut-être est-ce 
le début d’un mouvement de fierté», a- 
t-il lancé au SOLEIL.

C’est le chef du centre de services du 
ministère des Transports à Gaspé, M. 
Bruno Laflamme, qui a ordonné que 
les deux affiches soient enlevées et 
amenées au bureau du ministère. «Je 
n’ai pas de commentaire en ce qui con­
cerne le message véhiculé sur les affi­
ches. Si j’ai demandé qu’elles soient 
enlevées, c’est parce qu’elles avaient 
été placées sans permission sur nos 
propres infrastructures. Ce n’est pas 
dans nos pratiques de prêter nos équi­
pements d’affichage indépendamment 
de la cause. »
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Deux ({(fiches géantes dont l'une à l'entrée est du centre-rille de Gaspé, ont été installées durant la nuit de dimanche à hier.

Manon Pouliot, étudiante de troisième 
année en T.E.S., a été congédiée de 
son stage bénévole au pavillon Riche­
lieu de Baie-Comeau le 9 avril. La jeu­
ne femme affirme qu’on lui a donné 
comme raison qu’elle n’avait pas fait 
ce qu’on attendait d’elle et qu’elle 
avait les cheveux rasés. Pourtant, 
soutient-elle, personne ne lui avait dit 
qu’elle n’atteignait pas les objectifs 
de son stage avec de jeunes délin­
quants.

C’est lors d’une rencontre avec son 
superviseur de stage et l’accompa­
gnatrice qu’elle a découvert le pot 
aux roses. «Cette rencontre avait 
pour but d’évaluer ma progression 
depuis la mi-session, mais j’ai com­
pris qu'il y avait quelque chose quand 
le superviseur est revenu sur des cho­
ses du début du stage, a souligné Ma­
non Pouliot. On ne m'a jamais dit qu’il 
y avait des problèmes pendant mon 
stage. On m’a seulement demandé 
d’être plus impliquée et j’estime 
l’avoir fait. »

M"11 Pouliot a également assuré 
qu’elle a elle-même soulevé la ques­
tion de son look au départ et on lui a 
répondu qu’il n’y avait pas de problè­
me. «J'ai demandé au superviseur en 
classe si mes cheveux pouvaient dé­
ranger et il m’a répondu que non », a- 
t-elle clamé.

DISCRIMINATION
Si l’étudiante a porté son affaire à 

l’attention du public, c’est qu’elle esti­
me que son congédiement rime avec 
discrimination. «On ne m’a donné au­
cune raison écrite pour justifier ce 
geste, a-t-elle poursuivi. Leur évalua­
tion est basée sur des impressions. Y’a 
rien de mesurable là-dedans. » Elle a 
porté son cas au directeur des études 
du cégep de Baie-Comeau, Roger La- 
pointe. Ce dernier lui a déclaré que sa 
plainte était non fondée.

Ce geste risque d’avoir de lourdes 
conséquences pour la jeune femme. 
Elle se bat toujours pour 
qu’on ne mette pas la men­
tion « échec » sur son bulle­
tin. Native de l’extérieur, el­
le devra demeurer un an de 
plus à Baie-Comeau pour 
reprendre son année. «Je 
ne Tai pas poché, mon 
stage, a-t-elle déclaré. La 
notation doit se faire par 
rapport aux objectifs fixés, que j’esti­
me avoir atteints. Mes cheveux n’ont 
pas rapport avec ma compétence. » 

Pour sa part, le directeur des étu­
des du cégep local. Roger Lapointe, a 
confié que c’est le pavillon Richelieu 
qui a demandé à ce qu’on retire l’étu­
diante. « D'après eux, elle ne répon­

Elle se bat 
pour ne pas 
qu’on mette 
la mention 

"échec» sur 
son bulletin

COLL SPECIALE KARINE TRUDEl

Manon Pouliot: »On ne m'a donné 
aucune raison écrite pour expliquer 

ce geste. »

dait pas au profil voulu et à la suite 
d’une rencontre avec le superviseur 
et l’accompagnatrice, on a décidé de 
la retirer», a indiqué M. Lapointe, 
qui n'a pas voulu parler des raisons 
mentionnées par le pavillon Riche­
lieu.

M. Lapointe, qui a soutenu que cette 
situation arrive environ une fois par 

année, estime que les res­
ponsables du stage ont agi 
correctement et que les 
procédures ont été respec­
tées, ce qui fait que la plain­
te de Manon Pouliot n’a pas 
été retenue. Il a été impos­
sible de rejoindre la direc­
tion du pavillon Richelieu 
pour connaître sa version

des faits.
Deux programmes du cégep de Baie- 

Comeau, éducation spécialisée et 
soins infirmiers, font l'objet de stages. 
M™ Pouliot était Tune des 24 étudian­
tes de troisième année en TE.S. qui 
suivait un stage. Au total, le program­
me compte 66 étudiants.
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Procès Bérubé 
encore remis

Le procès d’Yvon Bérubé, 51 ans 
de Rivière-Bleue au Témis- 
couata, accusé d’incendie cri­
minel et du meurtre de sa conjointe, 

Janelle Dumont, est encore remis. 
Cette fois, c’est la défense qui a 
demandé le report, puisque l'avocate 
de l’accusé est retenue ailleurs. Chom- 
me, qui a choisi un procès devant juge 
et jurés, s’est présenté les mains tou­
jours recouvertes de gants médicaux, 
conséquence des graves brûlures qu’il 
s’est infligées dans l’incendie qui a 
complètement détruit la résidence du 
couple, le 10 novembre 1997, à l’in­
térieur duquel M~ Dumont a perdu la 
vie. C’est suite à l’enquête préliminaire 
que les accusations ont été modifiées 
pour meurtre au premier degré et 
incendie criminel. Bérubé avait fait des 
aveux complets à l'agent Gaston 
Rioux, enquêteur de la SQ. Caccusé 
n’avait pu être rencontré le 3 février, à 
sa sortie du centre des grands brûlés 
de Québec. Il reviendra devant le tri­
bunal le 16 août. À ce moment, une 
autre date sera fixée pour l'audition 
de la cause. M.L.

MONT-JOLI

Le prix
Adalbert-Landry 

à Gino Ouellet

G
ino Ouellet, pdg de Bols 
B.S.L., est le 14' lauréat du 
prix Adalbert-Landry décer­
né par le club Rotary de Mont-Joli à 

la personnalité mont-Jolienne de 
l’année. L'homme d’affaires a 
plusieurs réalisations à son crédit. 
L’usine de transformation du bois 
d’œuvre Bols B.S.L., fondée U y a 
quatre ans avec son épouse, réalise 
un chiffre d’affaires de 15 milllons$. 
Plus d'une cinquantaine de person­
ne travaillent pour cette compagnie 
qui achète du bois déclassé des 
scieries pour lui donner une valeur 
ajoutée. Une deuxième usine de 
lambris décoratif et un distribu­
teur de matériaux Écono-Ma- 
tériaux de Rimouski s’ajoutent aux 
activités de l’entrepreneur. Adal­
bert Landry, président-fondateur 
du club Rotary de Mont-Joli, a été 
le créateur de la première autoche- 
nllle au monde. C.T.

RI VIÈKE-DU-LOUP

Les saveurs du Saint-Laurent

COLLABORATION SPfCIALt MARC LAROUCHf

L
es Saveurs du Bas-Saint-Laurent étaient en vedette 
au Salon de l’alimentation de Rivière-du-Loup. L’ac­
tivité, organisée par Distributions Jean & Yvan, doit 
faire connaître les produits offerts aux épiciers, restaura­

teurs et autres. L'accent a été mis sur les produits portant le 
label «Saveurs du Bas-Saint-Laurent». Les kiosques ont 
tous été réalisés par les élèves en design de présentation du 
cégep local. « Les jeunes ont tenté de concevoir des stands 
personnalisés et à l’image des produits offerts, mentionne 
Isabelle Roy, professeure au département des arts. C’est une 
expérience très intéressante, puisqu’elle offre aux étudiants 
un contact réel avec des professionnels. » M.L.
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La berline la plus sportive de sa catégorie a du mordant à revendre. Une bête fidèle et 
disciplinée qui vous comblera par la générosité et la qualité de ses équipements de série.
Moteur 2,2 litres de 115 chevaux • Boîte manuelle 5 vitesses * Aileron arriére • Freins antiblocage 
aux 4 roues • Siège arriére à dossier rabattable • Sacs gonflables de nouvelle génération, côtés 
conducteur et passager • Dispositif antivol PASSlock.
VALEURS PLUS: Roues de 15 po • Verrouillage des portes électrique • Tachymèfre.
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NÉGOS DES POLICIERS-POMPIERS

Plus ça change...

R
ivièrc-du-Loup et ses policiers-pompiers se retrou­
vent encore une fois devant le tribunal. La Ville a été 
assignée à comparaître devant la cour supérieure le 
17 mai. C’est le syndicat qui a déposé cette requête en révi­

sion judiciaire, qui vise à débattre de deux éléments de la 
sentence arbitrale rendue en janvier. L’annulation de la déci­
sion intérimaire de l’arbitre, Alain Larocque, question de 
savoir si ce dernier avait juridiction sur les clauses salaria­
les et normatives, de même que l’annulation d’une clause de 
la sentence arbitrale, où l’arbitre avait donné raison à la 
Ville en ce qui a trait au temps supplémentaire. Selon la 
Ville, le processus d’arbitrage a déjà coûté jusqu’ici 150000$ 
aux contribuables, et l’augmentation salariale des policiers- 
pompiers a nécessité un déboursé d’environ 450000$, 
somme puisée à même le surplus accumulé de l’ancienne 
entité. Les élus parlent d’acharnement judiciaire. M.L.

Saisie de stupéfiants

U
n homme de 36 ans de Chute-aux-Outardes a été 
arrêté en fin de semaine relativement à une 
affaire de stupéfiants. Après avoir saisi une quan­
tité de 12 grammes de cocaïne la semaine dernière, la SQ 

s’est rendue au domicile de l’homme, où une quantité 
minime de coke a été retrouvée, ce qui a permis aux 
policiers de relier l’individu à la premère saisie. Il devrait 
comparaître sous peu au palais de justice de Baie-Comeau 
par voie de sommation. S.P.

BAIE-COMEAU

Vandales au CRÉA

Le Centre régional d’éducation aux adultes (CRÉA) de 
Baie-Comeau a va ses installations vandalisées en fin 
de semaine. Selon la police de Baie-Comeau, les van­
dales ont défoncé le coffre-fort et les machines distributrices 

à coups de hache. Le système informatique de l’institution a 
subi le même sort. Les policiers poursuivent leur enquête 
dans ce dossier, qui a causé pour au moins 30 000$ de dom­
mages. En raison de cette affaire, le CRÉA a fermé ses 
portes hier et aujourd’hui et devrait rouvrir demain. S.P.

FORESTVILLE

Feu chez Gagnon meubles

U
n incendie a frappé un commerce des Galeries 
Forestville en fin de semaine. Selon la Sûreté du 
Québec, le feu, qui a pris naissance dans un con­
teneur à l’arrière du centre commercial, s’est rapidement 

propagé à la toiture du commerce Gagnon Frères meubles. 
Les pompiers ont dû défoncer l’entretoit pour venir à bout 
de l’élément destructeur. L’évaluation des dommages n’est 
pas encore complétée, tout comme l’enquête policière. 
L’origine du sinistre est inconnue pour l’instant. S.P

BAS-SAINT-LAURENT/GASPÉSIE

La poste s’améliore
V

A
 la suite de vérifications. Postes Canada affirme 
avoir amélioré son service postal dans les loca­
lités du Bas-Saint-Laurent et de la Gaspésie. 

Ainsi, 100% du courrier qui devait être livré en deux 
jours l’a été en un jour dans la même localité, et 100% 
du courrier a été livré en trois jours comme prévu dont 
98,9% en deux jours entre deux localités du Bas-Saint- 
Laurent/Gaspésie. R.P.

Séjour d’immigrants

S
aint-Clément et de Saint-Jean-de-Dieu au Bas-Saint- 
Laurent seront les hôtes du 21 au 24 mai de 14 immi­
grants habitant de Côte-des-Neiges à Montréal. Le 
séjour de ees immigrants a pour objectif de faire vivre à ce 

groupe des échanges intereulturels avec des Québécois 
habitant en milieu rural. Le séjour de ces immigrants se 
réalisera dans 11 familles d’accueil sous la coordination de 
la corporation Bas-Saint-Laurent Le Monde. C.T.

RESTAURANT-BAR

C’est nouveau
et ça s’impose avec brio ©

RÉSERVEZ tôt! - 64 7-6521 
Hilton Québec, 1100, boulevard René-Lévesque Est
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Chrétien veut faire passer 
le message de son parti
« Les gens ne savent pas trop, trop 

ce que nous avons fait »

Les infirmières préfèrent 
la retraite

Le réseau de la santé ne doit pas s'atten­
dre à un retour massif des infirmières 
ayant pris leur retraite dans le eadre du 
programme de départs volontaires de 1997. l,a 

très grande majorité de ces quelque .‘t200 infir­
mières, qui récupéreront leur droit de tra­
vailler dans le secteur public à compter de cet 
été, n’ont en effet pas le goût de revenir en 
arrière, selon la présidente du Regroupement 
des infirmières et infirmiers retraités (K11K), 
Llette Hawey. « À 50 ou 55 ans, si tu retournes 
au travail, tu te retrouves en bas de la liste de 
rappel, explique-t-elle. 'l'a dois être disponible 
24 heures sur 24, tu dois être prête à travailler 
la nuit, ou une fin de semaine sur deux, l^a plu­
part des infirmières ne sont pas prêtes à 
retourner dans ces conditions-là. » (PC)

Alcool et auto : nouvelle 
offensive sur les routes

La Société de l’assurance automobile du 
Québec (SAAQ) vient de lancer une vaste 
offensive à l’échelle du Québec pour bien 
signifier aux automobilistes que l’alcool et la 

conduite automobile constituent un cocktail fort

périlleux. «Ceux qui osent conduire en état I 
d’ébriété doivent non seulement craindre d’être 
arrêtés, ils doivent l’être», a soutenu, hier, le j 
président-directeur général de la SAAQ, Jean- j 
Yves (iagnon. qui annonçait le lancement d une 
opération visant à intercepter quelque 120 (MK) 
conducteurs dans des barrages routiers entre le 
0 mai et le G juin. (PC)

Haro sur une horrpone de 
croissance pour bovins

D
evant un comité sénatorial, une scien­
tifique du ministère fédéral de la Santé, 
Margaret Haydon, a dit hier que ses 
patrons avaient ignoré ses avertissements 

quant aux effets possibles sur la santé 
humaine de l'administration d’une hormo­
ne de croissance aux bovins. Elle a affirmé i 
que ses supérieurs avaient donné les approba­
tions requises pour l’utilisation de cette hor­
mone, la Revalor-H, malgré les preuves qui 
s’accumulaient démontrant qu’elle provoquait 
une puberté précoce chez les veaux. «Ceci a 
été pour moi un sujet de grande préoccupa­
tion. Mais mes avertissements sont tom­
bés dans l’oreille d’un sourd. Le ministère a 
tout de même choisi d’aller de l avant et d’ap­
prouver cette hormone», a déclaré M"" 
Haydon. (PC)

 Mario Simard 
Presse ennutiiettne

MONTREAL — Le premier ministre Jean Chré­
tien a dit constater que la « méthode du petit- 
train-va-loin » adoptée par son gouvernement 
cause « un manque de communication », et qu’il 
est donc nécessaire que les sénateurs et minis­
tres libéraux sillonnent le Québec pour faire va­
loir les réalisations de son gouvernement.

Devant quelque 1500 partisans libéraux qui 
avaient payé 450 S leur billet dans un hôtel du 
centre-ville de Montréal, hier soir, le premier mi­
nistre s’est dit heureux de constater que « les fé­
déraux sont revenus» au Québec.

Parce que « les gens ne savent pas trop, trop ce 
que nous avons fait », le premier ministre a 
consacré la majeure partie de son allocution à 
énumérer les principales réalisations de son 
gouvernement, de l’élimination du déficit aux ré­
ductions des impôts, sans oublier l’aide aux étu­
diants et la délicate question des bourses du

millénaire. «Ce sont des réalisations dont on ne 
parle pas beaucoup », a toutefois déploré le pre­
mier ministre, ajoutant que son gouvernement 
« efficace » et intègre ne défraie pas souvent les 
manchettes. « Les journaux ont bien de la misère 
à essayer de nous barbouiller », a-t-il dit.

M. Chrétien a qualifié la façon libérale de gou­
verner de troisième voie, « entre le capitalisme 
débridé et l’égoïsme, et le socialisme rigide et 
écrasant ».

LA DÉFINITION DU QUÉBÉCOIS
Enfin M. Chrétien a lancé une pointe en direc­

tion des souverainistes québécois qui « s’achar­
nent à définir ce qu’est un Québécois ». Il a loué 
les mérites et la contribution de trois Québécois, 
Maurice Richard, Céline Dion et l’astronaute Ju­
lie Payette.

Fhisant référence aux propos de la députée blo- 
quiste Suzanne Tremblay qui avait mis en doute 
l’identité québécoise de la chanteuse Céline 
Dion, M. Chrétien a dit de la star «planétaire» 
qu elle avait été « attaquée injustement ».
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Quand il est question de SCP numériques, personne ne vous offre une couverture aussi vaste au pays que CantelMC AT&Tmc. 

Et nous l’étendons davantage tous les jours, ce qui vous permet d’utiliser votre téléphone à plus d’endroits, avec une meilleure 

qualité de réception et moins de risques d’appels bloqués ou interrompus. C’est le temps ou jamais de vous équiper avec l’un 

des SCP numériques Nokia les plus populaires, le bimode 5120, pour 99 $ seulement, après le rabais postal de 50 $*. 

Vous verrez que le choix de Cantel AT&T pour le sans fil est un appel au bon sens.
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QUEBEC

2700, rue Jean-Perrin, 

bur. 101 

(4181 843-0000

Galeries de la Capitale 

(418) 628-0888

LÏVIS

126, route du PrésidenfXennedy 

(418| 838-9844

SAINTf-FOY

2095, boul. Jean-Talon S., 

bur. 101 

(418) 684-8684

3062, ch des Quatre-Bourgeois 

(418) 651-1423

Place Laurier 

(418) 659-2132

CHICOUTIMI

1021, boul. de l'Université 

(418) 6900535

Place du Royaume 

(418) 6903155

ALMA

241, av. du Pont N. 

(418)662-9993
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LAUBERTE ELECTRONIQUE

1007, rue Fontaine 

Saint-Jeon-Chrysostome 

(418) 8394328

RDS RADIO

557, rue des Érables 

Cap-de-lo-Modeleine 

(819) 379-2223

COMMUNICATIONS

SPECTROCOM

99, boul. des Bois Francs Sud 

Victorioville 

(819) 752-6935

POSTNIT

8255, boul Henri-Bourasso 

Chorlesbourg

(418) 627-1793
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